Pate- 
ipeg: 10,663,850 votes. . 7 = 
2me prix-Chevrolet “490 Touring”. Mile Rousseau, Ma- 


3me prix—Pinno “Willis”, M. Joseph Prince, Saint-Boni- 
face: 10,523,300 . votes. | 
- Îme prix--Grafonola “Brunswick”, M. Miodowski, .Cole- 
man, Alberta, 8,655,850 votés. 
À : 5me prix Diamant monté cn bague, M. J.-A. Gagnon, La 
Rroquerie: 747,600 votes. 
me prix-—-Machine à coudre “Singer”, M. Grabowski, Bran- 
dôn, Man.: 7,087,550 votes. . ° 
7me prix-Service d’argenterie, M. Penkalski, Winnipcg: 
- 6466800 votes. 
/ 8me prix>Cabinet de cuisine, M. le Curé Giroux; La Bro- 
querie, Man:: 5,385,5%0 votes. | 
Pme 


Fr 


prix-Service de porcelaine, M. Muchowski, Regina, 
…— ,Sask:: 5,545,150 votes. | 
| {ie prix-Montre en or, Mile 
1,291,590 votes. 
12me prix--Monire en or, Mile M.-L. 
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_… Mmé prix—Montre en argent, Mile E. Caîller, Notré-Dämme- 
€ Lourdes: 2001880 votes. LE 
Môme prix-Montre en argent, R. P. Heintze, O.M.L., Saint- 
| rs 1963050 votes. | 
| 1 16me prix-=Montre en argent, M. P. Taillefer, Saint-Boni- | 
| _ÆAace, 1,956,360 Votes. 
| 17me prix--Un pendantif, M. l'abbé Senez, Saint-Jean-Bap | 
| 
! 
Î 


# 


tiste: 1,931,060 votes. 
T8me prix—Un pendantf, M. Joseph. Gagnon, Saint-Boni- | 
face, 1,572,400 votes. 
. 19me prix—Un pendantif, Mlle Bourbonniére, Sainte-Ros: 
du Lac: 1,461,550 votes. 
20me prix—Un pendantif, Mme Doll, Jasmin, Saskatche-| 
wan: 1,097,550 voies. + 


Nous félicitons-très cordialement les gagnants en mênx 
temps que nous sympathisons de tout coeur avec les moins 
chanecux. Mais à tous ceux qui ont pris part à ce contours) 
nous exprimons toute notre gratitude pour le succès que leur} 
ardfur nous a valu. Nous osons espérer que les candidats 
sofviendront à l'occasion de l’entrain qu'ils ont mis à faire | 
cfnnaître notre journal, même alors qu'ils étaient soutenus | 
par l'ambition de gagner un prix, en parlant de la Liberté dans 
les mêmes termes qui nous ont apporté un nombre fort appré- 
ciable de nouygeaux abonnés. 


A —— — | 


Un programme 


M. Crerar, le chef du nouveau parti qui s'appelle le parti 

du progrès, ÿ Otiawa, a fait son discours prégramme en cham- 

la semaine dernière. La presse quotidienne en a donné 

le téxte, nous ne croyons pourtant pas inutile de faire quelques 
renarques sur ce document important. 

M. Crerar a abordé avec le courage d'un homme la grande | 

estion actuelle que les chefs des deux partis à Ottawa ont | 
évité avec un soin inquiétant jusqü'à ce jour: nous voulons | 
‘parler de la question impériale. 

La question impériale a pour conséquence pratique une 
politique militaire. L'acceptalion d'un présent de navires de 
guerre fait par l'Angleterre au Canada, et les milliers qui sont 
déjà affectés à l'entretien de ce présent, en est une preuve qui 
nous dispnse d’insister. | 

M. Crerar croit que l'acceptation de ce don est une erreur 
grave commise yar le gouvernement actuel. L'intérêt du Ca- 
“nada, écrasé par une énorme dette de guerre, demandait ce 

qu'il appelle un congé naval pour cipq ans au moins. 

* Deuxième copséquence de l'impérialisme dont M. Crerar 
ne veût pas du tout, c'est que nos ministres canadiens s’en ail- 
lent en Angleterre lier le Canada sans avoir même consulté 
ses représentants. Il est yraiment étonnant que ce fait énorme 
de conséquences n'ait pas élé remarqué plus tôt. 

ML. Crérar voit avec nppréhension la convention qui doit 
se tenir à Eondres au cours de l'été: “Avant que ce pays ne 
soit lié par aueun projet de défense impériale, il faudra la, 
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Par bR | semaine!» 
| La Li d sérieux. votre patriotique ini- D sl Eu ie prochaine, avec sa photogra- pere 2 re 4 ; 
“ses tiative; il Ÿ a place pour plu- | Comme, de otre opinion, [PA né notice biographique |. Pa oax dé MOULE ie 
Demoiselles sicuts collabürètèurs. «DRAM, CRE D PINION, du Révérend Père défunt et une GRIS, A CREER SRE STORE 


roux apprécie le travail intel- 
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1 veu! 5 î 
rendre à l, curé -C 


séance 


<burager, n'est-ce pas? Et elles | 
Jle comprirent bien ainsi. 
. Nous nous en voudrions — 
‘et M. Hélié en serait marri le 
Da pévaues — si nous omel- 
tions d'exprimer aux Révérén- 
des Soeurs de l'Académie St- qui la 


Joseph la gratitude qu'elles 
mériént F06r l'aWOit- pile ee Qi ere 
que l’on a atteint, -Un-ne pense 


ment secondé dans sa tâche de 
directeur, et aussi pour l'initia-| Las avec netteté quand on parle 
une langue indécise, on n'ést 


Formation F rançaise ;: 


: Ce Sera donnée le 
ins : du 4 dE ds anon . . ». nes et intéressantes débutantes|ves du couvent. M ba ï 
On fait beaucoup de bruit | était bien de nature à les en-| MS. - 


autour de 
Re 
er nt Ë 
pêches, ñvait comme | abri ol 
article de son grogne À n- 
dépendance immédiate, | 
Of'la poste vient enfin de 
nos ES Peter des pièces. qui 
fesent p us: de jour w< le dé- 
que les-agences de. dépé- 
ches s'étaient appliqués à faus- 
ser. : Si oh en croit ces. pièces, 


+ Que le gouvernement surveille l'exploita 
réés par les compagnies privées, soit; c’est dans 
irement le public se fera écorcher. Mais prendiié lui-imême 
’éxploitation c'est appliquer un remède qui est 4 
mal; les cent millions de déficit du réseau nationak à côté 
C. FL R,, qui donne à ses actionnaires de. beaux difidendes en 
Jonnant un service deux fois supérieur à-lautref noktsi-dis- 
vense.de longs commentaires. FA 4e): 
Le programme de M. Crerar nous parait avoir beaucoup 


tive qu'elles ont prise d'orga- 
p 


le bon. Il aura probablement pour effet de fairé sortir les |Hertzog n'a jamais  démandé | niser ce concert au profit des | has un peuple adulte tant qu'on 
autres chefs de partis politiques des broussailleshoù ils ‘se ere pr perugn Li- ecraine paires M parle une langne-en formation. 
tenaient en s'efforçant de divertir l'attention du. public ‘des nifes pe ve CPR a el. ui pétige de la Len. [9 est en décadence Peur ‘ 
ros problèmes nationaux en répétant: “Tarif, tarif etait |"Uesie publié par luile 9 dé tt , ‘s langue se charge. d'élémen 

4 P d k répé ; f, Ty tar cembre dernier : rosité que s'attirent toujours m assimilés "Aides "“ 

cst bien quelque chôse, mais cela peut être considété tous les “Nos adversaires prétendent |n9$ oeuvres, elles savaient bien |, 5ulons rester: français et-garc 
ans et remañié, tandis qué les problèmes de nos relations im- ei ne 4 arts ; db Lg! À 


que pleuveraient drus les cin- 


quante sous’ qui procureraient der: non cerveaux français, 1 


que l'élection décidera si nous 
voulons ou nôn une 


périales nous mettent dans un engrénagé aux lointaines ét:dou-: 


ioureuses répercussions. Il importe de regarder lé problème | que: : Avec tout le Ed ra aux parénts le plaisir de venir ct el ru tu à 
en face comme des hommes intelligents et'non e des SD ce tessieurs,le pre: | voir leurs enfants chanter, Quilfes jours et de tous les instants 
autruchés qui se fourrent ‘là tête dans 1e 'sdble dir ds pas |mier ministre y. compris,:Ceci leur jetterait la première pier-| ; out le monde ne semble pas 
voir le danger. fra y Fe AE #. ‘+. |n'est-point et ne sera point le|rt, VOYONS? saisir la justesse dé cette cos | 
Le “chef actuel du gouvernement ‘à Ottawa ‘est honme à|sûjet du: conflit dané la pro- Espérons qu'on ne nous fera elusion. Tous ne semblent pas! 
tra chaine élection, en autant du}pas at 


savoir ce qu'il veut'et'où il Va, mais il à peut-être intéré 
empêcher ceux'qu'il mène d'apercevoir ce qu'il v & lu Fr 
fort clairérmént. M.) Grerar, qui doit le connäîitre, p 
fait partie du ‘réme cabinet, ne semble pas @ 
SEEN. à FA DCS 25 À HT € ET 
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Set qd'on #4 
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endre trop longtemps une ! comprendre qu'ont à perdir:- 
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: dès 8 


ad nt dr ts 


moins qÜ’il s'agit des nationé- 
ù tionalistes. Si hu seut 


€ che part 


gaie de 
li don- 
uvoir de réclamer üne 


d'orchestre. | L 
M. Crerar a pris le parti de sortir dés Droussailles; les 


mander au peuple dé 
ner lé 


| x; * exût 
Nous apprenons avec de je manque: -d'inatruc 
a 


autres persévèrent à y demeurer, l'électorat pourrait bierr pren-!république. Mais le païti nâ-|fà mort du Révérend Père La- | tout un peuple PRES JE A 
dre le parti de les y laisser tout de bon. . ie & tionalisté et moi n'avons rién casse, missionnaire bien con- [44 €® peuple .évolt 


te-et qu'il 
ne. sera ‘pas demain ce. : qu'il 
était hier. - 

Toute éducation qui 


du tout à faire avec cét appel. 
Gomme: le général: Smuts ‘Ta 
admis dans un discours pro- 


nu, sufvenue lundi matin, le 28 
février, à Edmonton. Ses funé- 
railles «auront dieu vendredi 


# $ 
À pbm 


- Te cAsek :; 
A | ge ’ Nous vous souhaitons le con-{noncé à Pretoria le vendredi 3 matin, le 1 mars, à Lebret,|87€ Pas à parler parfaitement; 
{ons Tompus cours de tous ceux qui, chez décembre, l'idéal du parti na-|Susk. s | sa langue maternelle est un 


nous, n'ont pas ericore pris. au tionaliste, c'est l'indépendance | Nous donneronsAa éducation radicalemen vicieu 


l'heure convenable n'est pas 
encore arrivée, le parti natio- 
naliste a lé droit, sans abandon- 
ver quoi que ce soit de son dé: 
sir de. liberté, de dire qu'il-ne 
désire point soumettre la ques- 
tion au vote dans l'élection pro- 
chaine; et c’est exactement ce 
que le parti nationaliste a dé- 
cidé de faire. En ce qui le con- 
cerne, ce parti n’abandonnera 
rien de son effort pour l’indé- 
pendance, mais il ne démande- 
ra pas au peuple à l'élection 
prochaine l'autorité  d’établir 


esquisse de son intéressante 
À physionomie morale. 
À la Congrégation des Oblats, 
nous offrons nos profondes ‘ct 
respectueuses syimpathiés. 


Voici comment M. Omer Hé- Nos compliments 


Le Bien Public, hebdomädai- 
re püblié à Trois-Rivières, pa- 


Mais il y a autre chose: 


çais pur, ne sérait pas eg à 
Nous 
attendons ‘de notre é 1 


ligent et patriotique que font 
nos demoiselles de langue fran- 
çaise de Saint-Boniface : raîtra deux fois la: semaine à 
“Nous signalions; l'autre jour, | partir de mars prochain. L'idée 
lmportance des cours d’his- de l'importance du journalisme 
toire canadienne qui se don- |catholique fait son chemin. El- 
nent aetucllement à Montréal |le rencontre encore parfois d’é- 
(cours de M. l’abhé Groulx,itonnantes  opposifions, mais 
à l'Université, cours d'Henri |quelle bonne oeuvre n’a pas les 
d'Arles à l'Action française).|siennes. Quand on ne peut pas 
A l’autre extrémité du pays, et |courir on doit être satisfait de 
dans un domaine bien difré- | marcher: l'important est de ne 
rent, nous voulons noter au-|pas croupir sur placé en se la- 
jourd'hui une initiative déjà |mentant. 
vieille mais dont le succès va OR RN ORRERS 
s'affermissant. Ce sont les con- 
cours d'histoire du Canada or-' LE CONCERT SACRE 
ganisés par la Ligue des De- | 
moiselles catholiques de langue 


gage et l'art d'écrire: , 
former en nous l'ésprit: fran: 
çais. L'enseignement national 
doit former le génie de Ja na- 
tion, fixer ses habitudes de per 
sée, développer ses: caractéris-. 


PROPAGANDE Hiqués. Il ne se contente pas de‘ 
fournir aux citoyens l: moyen 


Nous avons en mains depuis d'échanger leurs pensées et 
quelques semaines les derniers |Veurs sentiments, il visé avant 
volumes ou brochures parus à |tout à façonner des intelliger- 
une’ république. Ce qu'il a dé- Montréal en ces derniers temps: ces et des caractères. La ,con- 
cidé de demander au! peuple.| “La Semaine Sociale du Ca-lMais$ance des mots .el. de la 
c'est l'autorité de succéder à , nada”, franc de port, $1.60; 
un parti de gouvernement qui “Les Voyageurs de -Commer- A + 
a négligé ses devoirs envers les | ce”, par Le R. P. Lecompte, SJ. mand ges connaître à fond le 
intérêts du peuple et qui a con- 14195; “Forteresse du Catholi- | Y°Cabulaire français, la syn-} 


: it: à de } si no taxe française, êt continuer de 
française, de Saint-Boniface Le concert sacré que prépare sert “ Pre mT Ac Re FEU . paf le R. P: Archam- Detaer en ARE a ms 
au Manitoba. ‘Île choeur de la cathédrale s'an- |?*74U0roue: ; ; bault. S.J.,75 sous; “Questions | ES D Sdtré tn 

“On est déjà au huitième et |nonce très intéressant. Les ré- ; RE PAF MG7 Ross POSE intellectuelle  françgise,! - 
les principales conditions de CONCERT A L’ACADE- | + nv 


pe vont grand train et 
es progrès sont sensibles - et 
consolants. Gallia, de Gounod, 
a enthousiasmé les choristes qui 2 ( 
.. [né manqueront pas de commu-| Nous regrettons ‘d’avoir si travers le monde : lettre de S. | hitudes d'esprit des Français, : 
Douiu cac ce ee. .. ...fmiquer ce même enthousiasme | peu de temps à consacrer à S. Benoit XV,5 eous. Or, la caractéristique princi-! 
“Ainsi, tous les enfants defà leurs auditeurs. Le Sanetus |l’appréciation du Concert db Nous aurons, aussitôt qu'elle | pale de l'esprit français, c'est: 
dix à quatorze ans sont invités|de la messe de :Sainte-Cécile, | né par les élèves de l’Académie [sera publiée, la prochaine bro-|sa capacité d'analyse ét dé 
à étudier spécialement l'une{si apprécie lors de son exécu-|Saint-Joseph, sous l'habile di-|chure de M. Henri Bourassa sur |synth Le fr aime à 
des grandes figures de got on à la cathédrale l’an dér-|rection de leur dévoué profes-|“La Bonne Presse”. Elle est iscumesst un tout en.ses par 
histoire. Ils fortifient de lalnier, gagne beaucoup à être seur, M. Hélie. Ces jeunes voix |annoncée pour le ler mars et |ties, à classifier ses éléments se- 
sorte leurs connaissances et ap: [chanté tel qu'éerit à quatre par- | souples, la mesure.et l'ensem-\nous espérons pouvoir l'offrir | lon leur importance, puis jy 
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prennent à être plus fiers de |lies mixtes. Le chef d'oeuvre}bje parfait dus à l'attention |aux nôtres du Manitoba, peu |reconstituer .-l'erise 
rement nécessaire dans une ré-| Paroles du Christ, qu'on appré-lhaguette de leur directeur, eet| Cette brochure est l'oeuvre de|et-qu'il orne de couleurs Lie 
28 


ue a-t-il fait faillite?", par le|9u8 ne devons pas penser en 


. P. Coclough. SJ. 10 sous; 
“La Propagation de la Foi. à 


celui-ci suffiront à indiquer le 
caractère général de ces con- 
cours: 


fait aile" classi- 


MIE ST-JOSEPH Anglais ou en Américains, tôt: 


_ 


nous devons consérver les ba” 


leur race. Cela est partieuliè-|de Théodore Dubois, Les Sept \soutenue de toutes portée à la ‘de temps après sa publication. \regarde .sous: un dr 
gion où les Canadiens français cie davantage à chaque nouveék!air si charmant de simplicité | Husieurs mois d'un travail per-|térées.. 11 cherche ensuite 
sont en contact eonstant avec|le audition, bénéticiera beau-|ingénue qu'an sou aux qutrêès £omme il 


rons| ! " | ! u'an souhaiterait ne |sévérant qui nous montre tout |faire voir 
toute une population étrangère. |coup d'une rigoureuse-MIse avoir jamais disparaître avec |+e que peut accomglir de bien Je voit lui-même. "il s'agis: 
“La tigue manitobaine méri-|Point en ce qui regarde la die- ture, 


: ‘e-|l'âge, se coalisaient pour reh-|l'oeuvre de lu bonne presses d'une pièce de 
le tous les compliments et tou-Ition, chose quelque peu négli- dre très joliment les choeurs !Jans une nation. :_ | d'une entreprise, d'une machi- 
tes les félicitations.” gée à la dernière audition. judicieusement choisis parmi | ve ou d'un: événement,” 16: 


» Coné 
Nos compliments, Mesdemoi-} Le choeur de la cathédrale iles oeuvres de maîtres. pa à | onüté de Propagande Français aime à démontrer, À 
| uffi à ï 


LaVérendry® de l'A.C.IC. 
39, Ave. Provencher, 
Saint-Boniface, Man. 
Lé 


selle; vous avez li le jugement |apprécie beaucoup l'empresse- Ces fillettes auraient ‘examiner, à reco (2 LE 
d'un homme qui s'y entend en fment qu'on a montré à l'égard |elles seules, croyons-noûs, par n’est pas le seûl, p e c'est 
patriotisme pratique. eson entreprise. Les dames de }leur chant, leurs récitations ou ! (A-suivre en. pige 9). 
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ammaire ne suffit pas pol : : 
odélee à pensée. En-Afle. 


Conférence par M. Henri Lacerte sous les auspices dé l'Union, 
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ce avec des mots français, maïs. 4 1 
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choses |0f sont nées mes deux ‘pelites, ces mn 
sûi-[que vous voyez posant a Jo de la photagra- 


ue 


lscatopes d'oeufs a avec poisson 

Ingrédients. -— 6 oeufs bouil- 
lis durs; % tasse de poisson ha- 
ché; % tasse de miettes de bis- 
cuits ou pain rassis; 1 chopine 
de sauce blanche. 

Préparation — Suaupoudrez 
de miettes le fond d’ une lour- 
tière enduite de. beurre; répan- 
dez dessus la moitié des oeufs 
baché fin. Couvrez-les de sau- 
ce el puis de poisson haché. 
Répétez l'opération et couvrez 
‘de micites. Parsemez de petits 
morceaux de beurre et mettez 


| étant te remou 
é Jaisse après elle 
Fâme que Lucie 

dans son infini 
té de la mer ayant 
les apôtres que 
, avec les pré- 


are pr 


Leur sillage dont il est parlé 
: done la connaissance 


jour, c'est.de relonrnet là-bas ‘finir ma dié dans 


Nous” c'est là où nous avons le plus aimé, où: 


let pète e nd 


 l'atrangement de sa maison: son caractère s'y| Les 
révèle dans tous les petits détails, et ce sont 
tous vés petits détails de l'erisemble qui. 

forment une mat laide et queiquetois- à 


phie: el c'est là, hélus!. qu'est morte 
Dorothée, cette fleur blonde, si frèle qu 
pitt supporter dés. rigueurs ‘de son second 


hiver. Je n'ai qu'un désir, el j'y réve nirit et Maison, , 


peine-habitable, en un-délicienx séjour. 

ma petite maison." + ‘ Aëmons ce “Chez Nous” plus on moins 
C'est bien vrdi, notre véritable  siGhez étendu que Dieu nous a donné. Mais pour 

l'aimer it faut qu'il plaise. Aussi embellissons- 

le, mais n'en-chassons pas les vieux souvenirs, 


nous abons le plus souffert, et quand, ë 
P fers np e Le, ARE sont souvent des philosophes qui nous 


des années,-on revoit le vieux logis, il y a dans 
le coetr une émotion qui ne ressemble & nulle 


autre. Lés souvenirs qui surgissent-de. tous. ‘lfefnenl ainsi la vie du coeur. 

les coins. des chambres que l'on parcourt, font - ' GE ERTRUL JE. 
revivre des heures joyeuses el trisles d'il y a Saint- Bonifare,. 23 février. 1921. 

longtemps." On croil, en fermant les yeux un PR rm HR ARS vomreur HE 1 - 


instant, entendre-les pas de.ceux qui ne sont 
plus,.et on regardé présqué avec vénération 
l'isure des marches [aile par les piétinements 
des enfants: 

En avançant dans là vie, l'expérience le 
prouve, on s'attache de plus en plus à sa mai-. 


Le prisée | 


Voici. donc, les- longs jours, lumière, amour, délire! 
Voici le printemps: mars, avril au doux sourire, 

Mai fleuri, juin, brûlant, tous les beaux mois amis! 
Les peupliers, au bord des fleuves éndormis, 

Se courbent mollément comme de érandes palmes: 


ni le “Chez Nous”! C'est. y PRE 
goût. Une femme est tout de suite jugée par LR les 


donnent des lecons sérieuses dir passé et entre-| 


LR Frs 
Le désir % piatre pousse instine. |" 
tivément à ethibér les. qui 
plus aptes à captiver. 
‘ modes ‘du jour‘ constituent’ um 
véritable injure, à la femme, en lin 
citant à faire valoir le dénudé de ses 
formes. C'est lui faire croire qu'on 
lui suppose une âme insignitiante. dé- 
pourvue de tout charme et dé. toute 
grandeur véritable. C'est la placer au 
rang _des. “courtisanes qui “cherchont 
leurs moyens fde conquêtes dins: des 
accontrements p'ovocatèurs de tusu- 
re, conquêtes qi sont des atidiéui 
tions. « à ne 


Faber À té Mer: de etat 
ence nt 4 8 ac lib 


de Pate tes du Rédoagiqer À trave | 
les siècles, el à: pénétré les senti- \ 
ments de Jésus-Christ À votre égnrd, 
(A sütvre en page 8) 
L x 7 


ART ErRE serre 
après chaque Maternité. 
Les Pilules Rouges lui donnent des 
Forces et: lui assurent une. bonne Santé. 


vers: les 1 ürwe] des vertus de Id 

foi, de la vie de Notre-Seigneur 
ur la terre, dans son humani- 
te “a la promesse de la per 
é au juste qui aura 
vécu selon sa Vol! 


au four pendant quelques mi- 
nutes jusqu’à ce que les miet= 
tes jauñissen]. 


/ + * 
Biscuits, à la farine d'avoine 


Ingrédients. — 14 tasse de fa- 


son, à ses-vieux Meubles-et.à ces mille choses 
qui n'ont aucune valeur pour un étranger, mais 
qui sont des trésors pour nous, car ils consti- 
tuent le “Chez Nous”. Oui, rien de pareil que. 
cet endroit-là; et l'enfant avait: bien raison de 
dire, en revenant d'une visite chez des parents 


. À traÿers l'ombre immense :sous le. ciel. béni, 


L'oiseu -palpite au fond des bois tièdes et calme: :- 
11 semble que tout rit, et que les arbres verts 


_ Sont joyeux d'être ensembjé et se disent des vers. 


Le jour naît couronné; d'une aube fraiche et tendre; 
Le soir est plein. d'amour, la nuit. on croit entendre, 


/ 


/ 


Quelque chose d'heureux chanter dans l'infini, 


+ Ce ‘sera donc, comme elle le |rine: 1 tasse de farine d'avoine 
dit si. bien, dans le sillage tracé | roulée; 1 cuillerée à soupe de 
les que nôtre âme | graisse; > tasse de lait; 1 cuil- 
‘eontinuera à vivre, croire et |lerée à A de sel; 2 cuillerées 
‘a la _consomma- à thé de poudre à pâte. 
Préparation. Mélangez la 
Sarre: la farine d’ avoine, le sel 
Coupez et tra- 


graisse de: 
téz le lait et formez une pâte 
molle. Jetez dans des. petits 
moules et faites cuire à un feu 
vif. 


uk en run 
| sestece: pour cela qüe mo âme | 
trou un point de contact avec 
a sienne, et que sa pensée 
Ô + apparal si-claire. Comme 
É-v Jeux ont suivi le sil- 
‘de l'onde, comme elle je 
suis beïcée de rêves! 

“Puis les années ont fui, ap- 


* x + 
Glace à la cassonade pour 
gäleaux 
Ingrédients. —- 1 tasse de cas- 
sonade; 1 blanc d'oeuf; 2 cuil- 
lerées à soupe d'eau bouillante. 


Préparation.-—Bouillir à gros 
bouillons le sucre et l'eau pen- 


: 


1Ghassa l'asthme comme par magie. — 
il VE que Je remède du doc- 


eat : 
“Meur J.-D, Dr etre pisse sou-| dant deux ninutes -et demie. 
+ dit ent pendant ce|p PRET : 
sage atté Je blanc d'oeuf bien 
n'est qu'un remède de la nature et S ‘ 
Ù és prescriptions de la} dur. Versez le sirop sur le 
ou vapeur atteint {blanc d'oeuf en battant jus- 


les plus éloignées des or- 
, Chagse le mal et ouvre 


qu'à ce qu'il soit prêct à met- 
à l'air pur. Partout en vente 


itre sur le gâteau. 


æ 


An lieu de À inde, pes smtrolois, | 
Les canadiens demandent “Excelsior” 


Macaroni n'est pas un plat pour diminuer la Le vermicelle |} 
bn de viande—1l remplace la consom- et le spaghetti 
FRiaalsor 


viande, Il est fait de blé. Essayez Excelsior 

avec votre première recette de maca- sont vendus || 
roni, -Procurez-vous un paquet de 8 ou 16 ontes 
” votre épicier, Faîtes un essai. 


en paquets Il 
Excelsior Macaroni | 


du même type, | 


2 


- Fowler Optical Co. RENTE 


Autrefois Royal Optical Co. 
, optométriste, le plus ancien de Wpg 


DE DEMENAGEMENT 


maintenant de façon 


dans. Ajousf 


riches dont la demeure est somptueuse: “C'est 
\ 


VICTOR HUGO. 


ñ 


nudité des bras, ces étoffes légères, 
transparentes, ajourées, qui provo- 
quént toutes les curiosités malsaines, 
tous les instincts dépravés des hom- 
mes et des, jeunes gens? 


brutales de l'homme paien., Pendant, 
en effet, que-se poursuit ce travail 
de dépréciation de la valeur morale 
de sa personne, une folie révolution- 
naire excite la femme à sortir des 


Les modes 
_indecent tes 


PTE 0 Si _. da-yertu limites du foyer où elle trôné en reine, 

ù enfants Je déshabillé avec lequél of eïtourée dt réspect de son mari € 

Sa Grandeur Mgr Léonard a fait |jes familiarise dès le jeune âge? Com-|de la vénération de ses enfants, et à 
lire, dimanche, dens les églises et |ment des fillettes, à demi couvertes | descendre dans les forums pour dis- 


puter ä l'homme des droits, des fonc- 
tions et des responsabilités qui répu- 
gnent À sa nature. Rabaissée dans 
sa personne, mise sur un pied d'é- 


de dentelles en guise de. vêtements. 
ayant en ôutre habituellement sous les 
yeux le spectatle de leurs mères et 
de leurs grandes soeurs qui sont en 


chapelles de son diocèse uni impor- 
tant mandement dont nous extrayons 


les passages suivants concernant les 


modëès  indécentes. Les sous-titres ‘ 

LE do Lo rupture de ban avec la décence, com-|galitè avec l'homme, n'étant plus pro- 

ER : _ ]ment ces enfants pourront-elles culti-|tégée par la pyfeur. naturelle à son! 
Au milieu des débauthes’ d'esprit| ee Gars leur âme ce délicat senti{sexe. par ses vertus’ d@estiques, par 


et des désordres de moeurs qui ont 
caractérisé bouleversements 
ciaux de ces dernières unnées, 


ja vénération qm'on porte. à sa 
faiblesse honorée, elle recueillera en 
retour le salaire ordinaire de la fai- 


ment de pudeur qui doivent être gran- 
de sauvegarde de leur innocence et 
constituer le charme le plus prenant 


les 80: 


rien 


ss pins se annee . d | de leur vert? Et quelle réserve, | blesse qui ne sait plus se faire res- 
necessité de la mortific ation chr fauelle retenue, quel respect pourront | pecter: le mépris. Æt:'les Joisi äu 
tienne, rien n'est plus inquiétant” pour 


divorce qu'on forge dans l'ombre, sont 
le dernier mot, l'aboutissement. natu- 
rel de ce travail concerté qui cherche 
‘là détruire; l'oeuvre de régénération 
que le christianisme a opérée en, fa 


développer ou entretenir envers le 
femme, les garçons dont -les regards 
se sont re pus dès l'enfance des demi- 
nudités qui ont souillé leurs foyers, 
et ont répandu une atmosphère d'im- 


l'avenir des familles, que cette infil- 
tration de l'esprit paien qui se con- 
crétise en pañtie dans'les*modes fémi- 
nines, portant par là un coup direct 
à la mentalité chrétienne de lu femme, 


i ‘ pudicité duns tous lés milieux qu'ils }veur de la femme Il faudrait êtie 
à son honneur, et par i1 suite, # la fréquentérent aveugle pour réfuser d’apercevoir le 
pureté des foyers, à la sainteté des ; à . lien logique qui unit toutes ces tac- 
moeurs familiales. Et l'on ne devra| !! est impossible en outre, qu'une . : 


tiques dans un plan d'ensemble des. 
tiné à abattre les murailles qui pro- 
la purété, la fécondité et ia 


femme, qu'une jeune fille puissé 8e 
complaire dus cette mise, 


toutes 


pas étre surpris que Mous consacrions 
Notre première Pastorale 


à flétrir désordre 


saus que 
. tègent 


sa 
saipteté dés foyers. 


du carême 


ses 2 a brie 
ce vour porter ses attitudes extérieures, 


j se | te ières ne se conforment 
remède; cat si la famille est entamée |tCnue, ses maniéres ne se con à 
dans ses éléments ‘essentiels, surlà cet étdlage provocateur des formes On ne saurait nier que pour grand 
quelle base pourronsnous à oir la [et de la chair. Méme ses sentiments | ombre des femmes, l'emprise de la 
moralité publique? É intérieurs devront fatalement s'accor-|mode s'explique par le secret désir 
® RE : ‘6 " : h£ " +! 
Ce dé ji à der avec le déséquilibré, l'extravagant, | d'augmenter leurs charmes, de mul 
e dévergonduge aans 12 enue aes F , k = <  « 
r ñ 5 k l | sÉnt l'indécent de l'extérieur; entre le pa-|plier leurs moyens de conquêtes, 
emmes doit nous étre d'autan lus À ne : « k : 
énibl la fe: ‘ lier . jruître et l'être, l'harmonie tend tou Hi ‘ne serait sans doute pas rai. 
nibie ue a emme C&enadtenhne at : pe : ' 
| ah 5 i j l'id j | jours à s'établir. Aussi, pat la force ! sonnable de condamner absolument ce 
incarné dans notre histoire uee de A L ; à d 
: - . se e s | même des choses, doit-on s'attendre a | désir naturel de rehausser, par le vêtc- 
pudeur, de réserve et de modestie. Æt? “ : é 1 
jä portée dai mouve- | Voir la mentalité, les rapports s8üX! ment, la diginité de Ja personne et le 
voua que, e orilée uans ee hi > . ñ De 3 j fe o 
| L ; . |cinux, les familiarités, les moeurs] prestige de sh situation. C'est même 
ment Jainentable, qu'elle croit irré-| : a : 
istibl ] . inéra ‘el |générates descéndre pour rejoindre [un devoir pour la femme mariée et la 
sistible arce qui es  OnErt ene ; D PE ‘ 
mn : a | | se n jass le niveau auquel s'est ahaissé Ia pa-!linère de famille, de se parer, par une 
ro ÿ vimemrnmren avec son 158€ | : ê . pl 
l wa ; v l traditions Gui. ént \rure extérieure tenue qui révèle les grâces intérieures, 
corélien, av@a LE aditicns au 7 F É 
: in de tous les charmes qui lui assurent 
fait bénir sa mémoire, pour s'affubler | Les motifs 4 


la fidélité de son époux et qui jettent 


d'une toiletie de cowrtisane et exhiber | Kit qeulles raisons peuvent justifier 


| | k {de l'attrait et de la saine gaité au 

pe . : É ue ca ds ES pres : | po él { foyer Le soin de la toilette est un 
sainte même, des nudités partielles où Fee EE + légitime Souci; et joute femme sé- 
à demi voilées, avec une désinvoliurc geoit | ntfaratre da DES Lise æt chrétienne doit én connaître 
diane des sociétés carrompues du pit ne Sy ae ere avougr ne mes : , 
garmisme rest à ets Lol ot li ne faut pas ombhor, a effet, sui 
7 Désordres des modes. motif prédominant Eh! quoi Nos | ‘nt a Run dut gun Evôque de 
iFrance, que lè vêtement est un Jan 

Comment cqueilier avec 1 néc très chères Soeurs, srrez-vous # ce gage, que “la manière dont on s'habille 
sités de la wortification des sens et[Point esclaves que vous me puigslez indique le degré d'estime et de respert 
le sentiment de ja modestie ‘chré-|trouver dans vos énergies chrétiennes qu'on véut et qu'on mérite. Tel vite 


tienne, ce décolletage suggestif, cela force de vous arracher victorieuse ment commande la résérve, tel autre 


fuselage impudique des robes, cette | Ment aux emprises d'une tyrannie eu ns appelle l'attention. tel autre ipvite auk 
coeur, sans goût, sans respect? 4'es- familiarités: et tel autre eat déjà 
Le SRE. presque un xhandon de soi. Une élé- 
ne-t-il au point que vous alliez, à. gante simplicité sera toujours !a moi 
fier ct votre honneur, et votre té 


leure mise, la plus propre à faire va. 


en me, « ‘or , 
élégance même, au mot d'o attraits de la personne 


ces artres ou s'élaborent 


el voire loir lég 
{Le Bon Tonique} 


àre 


Le: d'uue mode currompue 
| parti de 


AMER - APERITIF - TOMIFIANT les tactiques qui tendent à MR Say au r 

Donne de l'A PPETIT, rend leg tiuniser là femme pour la pervértig Mais aujourd'flui on vont, méitre 
"mets bons au goût, ne déve:le Ti: (la, ravaler, et par elle, ypervertir,|jla beauté extérieure duns l'astraor. 
GESTIO \, ENGRAISSE, agit l'homme et amener la dissolution de la dinaire et le ridicule. Si l'on s'ar: 
sur le FOIE, purifie le sang qui famille? Car c'est à cela, n'en bar prie) lave la, l'Estise pourrait bande 
renforcit tout le système. pas, que tendent toutes des menées{ner aux humogistes le sain dé traiter 
’ GENTIN {Le Bon Tonique; est le re- sataniques qui $se' concertent pour ! comme il convient, le cas de la made, 


descendre la femmé du piédesta} sur | Malheureusement l'esprit wailin qui 
legüel l'Eglise l'a éleyée en la ‘sous! ne favorise là Iaidéur pour itro- 
Wayant, à. lg.domination des passions |duire #4 facilement mal qui le 


dos 


mède qu'il vous faut, 
$1.00 tà boutellle. 


4... Compestie Gent dismsceh 


RUE EN 


J'avais toujours été chétive et peu forte. Quand je fus 
mariée, chaque maternité me laissait de plus en plus faible. 
Je devins d'abord’ incapable ‘de voir à ma besogne, puis il 
me fut nécessaire de me coucher plusieurs fois. par jour. 
Une’ parente m'encodragea à prendre les Pilules Rouges dont 
elle se servait elle-même avec succès. Sous leurs bons effets 
les forces me sont rapidement revenues’ et j'ai. recouvré la 
santé. Mme William Boucher, 410, rue Clinton, Woon- 
“uns R, E È ù 


Les Pilules Rouges guérissent la faiblesse du sang 
Elles guériséent aussi les maux de tête, les migraines, le: 
suffocations, les névralgies, les dérangements, les maux dey 
matrice ou des ovaires, les douleurs périodiqueset les malai- 4 °° 
ses qui accompagnent toujours la grossesse,‘ Les Pilules 
Rouges sont le remède spécial de ;la femme ; elle peut les 
prendre en tout temps quelles que soient ses océupatiôns. 


* Le Pilules Rouges sont en vente chez tous les, marchands de remèdes 


Nous les exvayons aussi par la porte, au Canada et aux Esats-Uie, eur Péraptios 
“du prix, 59 sous la bo ite, 


à: Pour toute information et çonsultafion, ide: 


CE CHIMIQUE FRANCO-AMERICHNE. sitée, 274, rue D 


Ecole-pensionnat privé St-Ja 
: SOLE LA DIHMCTION ‘Es. c ARMELITRR } 
STOCKHOLM, ae a 


Éd 


l'aid le j get gr jeun ss tie à Fi 
besoin d'aides zéiées: jeunes 168 à LP [23 
et ayant 36 nont du sacrilice.… Qu eur ne pes mire à so 


a jeunes flics de bonnes families En ans la vie 
les mis- 


Nous avons malntenant wlus de Mr ee on 
voire agprobation gur Ka Grandeur. Monséig 
ina. Nouk avons Leriu la dite école dan Mantes 
catlon,dé lux jeunenme «à athollque 


[AL 4 + 
copr 


réliieuse et se consacrer à PAROPACIQR, da 
tions sont refpectueusément. priées d'e A, se 44e 


REVERENDE RORUR st 


COUVENT PAUTS-ARTES 


Tulle oui, après 1 Hé ABC TE 
| VAN traitée. ce, matin, après l'attitude 


sde Madia Bree 


à su on 
: Etle HT tout à coup ét rojoi: 
#nkt le prince comme fl ouvrait la por- 


. te de s0n appartement. 


— Serge, péidohes-inol!… male je 


voudrais vous” gg eïcore pour ; 


Sacha! * 

Elle ne rends. pas érane la lueut 
trritée du ni devant le eue de 
colère. dure 

— Voulez-vôus. donc me pousser à 
bout, Lise? Faut-il; pour. vous conteti- 
‘ter, que je faste doubler ln punition ? 

—Berge!.. Oh! he soyez pas cruel! 
Accordezmoi sa Krâce, je vous en 
prie! Tenez! je vous la demande à 
genoux! 

Elle se laiesbit sad à ‘iôrré, en 
levant vers lui - ga aa He et 


ne 


se baissn AE 19 ut prit les 
mains et la roleva. 

+ Ausoz! assez! Liso!. Je vous l'ac- 
dorde.. je vous accorde toutt © Mais 
allez-vous en! Vous me rendez fou! 

Répoussant : doucement la jeune 
fomme, 1} entra chez lui, en fermant 
la‘ porte avec violence. ‘ 

‘Elle resta pendant quelques minu- 
tes abasourdie, tout autant de sa vic- 


toire que des étranges manières de! 


Serge. Puis elle revint bieù vite chez 
elle at ft appeler Sacha pour jui don- 
ner l'heureuse nouvelle. 

— Où! ma tante, Vous avez osé! 
Ce n'est pas ma tante Olga qui aurstt 
fuit cela! Mais jamais je n'eurais cru 
que mon oncle cédérait!.: Merci, ma 

. tante Lise, ma jolie tante! 

‘Tout émue de sa reconnaissance, 
alle l'embrassa et le renvoya, Puis, Je 
coeur plus léger, elle se laissa habit 
ler pat Dache, Celle-ci la revêtit d'u- 
ne robe de drap blahc qui découvrait 


ses. petits pieüs, et'du vêtement de re-! 


vagd blanc qu'elle portait lé jour de 
son 'miariage, Une toque semblable, 
ortiée d'une tigrette, fut posée sur ses 
cheveux, “El cé fut en toute vérité 
que le comte Darowsky gut murmurér 
d'ün. ton d'enthoüslasme conténu, en 


* l'aidâänt à monter en traîneau: 


«— Vôus êtes la reine ‘des neigés, 
princesse! 
Au dernier ‘homent, Vassili était 


venu prévenir que le prince Ormanoft 
puvalt accompagner ses hôtes au- 
hui, Ce brusque changement d'i: 
étonne quelque peu, étayt dounc 


wx de 


etc 


Ë 
LR}. 
Diphierie 1777. 


T0 cons. ts. 11 est ivritant d'avoir 


| 


retenue 


d PR 
Mure ne sait 

mie Er dk or don [vä 
qu'une tubie Ya traversht l'esprit. 


le cote Michel lui offrit sa main et 
tous deux s'élahébrent sur la! fee 
La jeune princesse, si souple et si 16: 
gère, patinait à ravir, Pour un :{ns- 


Une fofme masculine se dressa tout 
À coup près d'elle, 

— À mon tôur de vous servir de ca- 
vallér, Lfse, dit la voix du prince 
Ormanof. | 

Elle eut'un sursaut de” surprise et 
serait tombée si le comte ne l'avait 

+ Sefge!… Je croyais. que vous nb 
deviez pas venir! :: 
rer Où. mé sait ame, vec mn 
‘délivrer cette pau- 
vre Lyâle qui n'ose ‘lâcher le piètre 
patineur qu'est le comte Berkerheim. 
Ce sera oeuvre de cliarité, 

Le comte Barowsky eut un léger 
froncement de sourcils. - Le ton sar- 
donique de son cousin laissait suppo- 
ser une intention blessante, Il retint 
pourtant le: mot'un peu vif qui lui 
montait aux dévres, et, s'inclinant de: 
vant Lise, il se dirigea vers l'endroit 
où évoluaient Mme de Rühlberg et Je 
diplomate autrichien. 

Serge prit 1a main de sa femme, et 
tôu3 deux s'élancèrent sur la glace. 
Lise But -consiat®f aussitôt qu'il était 
un fncomparable patineur. Entraînée 
par lui, elle accomplissait de vérita. 
bles prouésses.. Et it l'émmenail loin, 
très loin, jusqu'à l'extrémité du inc, 
comine W'il eût souhaité soustraire à 
tous les yeux la délicieuse relne des 
neiges, 

Elle se sentait très lasse, mais n'o- 
Sait luf demander de s'arrêter. Pour- 
tant; sa vue $e broulllait, et tout à 
coup, un vertige là saisit. 

— Serge! je tombe! 

L'élan était donné, il fallut toute, 
l'adresse du prince pour $'arrêtér pres- 
que aussitôt. : D'ün mouvement ins- 
tinctif, Lise; défaillante; s'appuyait 
contre sa poitrine, se retenait à son 
cou. Et, pour la première fois de sa 
vie, elle était en proie à une ‘haïfuci- 
uation: elle sentait dés baîisérs sur su” 
visage, elle entendait une voix anxieu- 
se qui murmufait: “Liset.: ima Lise!” 
Pendant quelques secondes elle res: 
sentit une impressioh de repos, : de 
tranquille et confiant bien-être. Puis, 
tout se noya dans l'ombre, elle perdit 
romplètement connaissance. 

Quand elle revint: à elle, elle se 
trouvait dans le chalet, étendue sur 
un divan. Vers elle se penchait Mme 
de Rühilberg, un flacon de ‘sels à la 
main. Et un peu plis loin 18 prince 
Serge se tenait debout, les bras croi- 
sés, avec soù visage rigide des plus 
Wauvais jours. 

- Là, c'est fai, dit Lydie d'ux ton 
ar soulagement. Un rérre-de thé bien 
chaud, mainterant, et vous serez tout 
à fait remise, 

— Vous allez la ramener à Kut- 
tow, Lydie. Mais tant que vous’ ne 
serez pas parvenue à dompter ces ri- 
dicules faiblesses, Lise, vous vous abs- 
Uendrez cè patinage. 

Et, tourtant les talons, le prince Or- 

"ra sortit dû chalet. 

N ost mécontent! chuchots Mme 
lé Hi -#--Songes-dene.-11-4-ét6- 

ES Ce ’ ramener dans es bras 
leva” le: "116 du lac! Si fort 

"V""y;0ù © # pet que vous pesiez, 
HT" aile quand mênie. : Puis 

‘6e vigoureux et plelx de 


+ 


une fonmmne qui se pâme pour un rien 
st qui sine toutes les parties, 


teur Sainilton. 


miles. sont ceux «à se senteni à dem! 
LR ‘sont fatigués ei déprt 
“de i soëffrent de hrere 


pds, Sao du foie, qui Re dé: 
Pilules du Docteur Ron. Jess ya 
les. 25 sous ha boite, € k 
_… gr " Jnsistez poùr res 
lules du docteur Hamitton de man- 
dragore ét de pure | de beurre. En bot- 
tes jaunes seulement: ‘ 


C'était le première tols que Lydie 
prononçafi de sembiablès paroles, Al- 
le, si apathique en général; était au” 
jourd’hut visiblement furieuse d'avoir 
À quiftersle patinage. 

‘Le vélé visage de Lise se couvrit 
de rougeur., 

ee Je né veux gcuér personne! dit: 
elle vivement. Je’ retourner# ‘seule a 
Küliow, et, désofmais, fe ‘vous lafs! 
seraf faire vos LA Ban en paix 2 e 


allez, É 
un me aie Trade ma a 


ra à gagner le tralneau. ; 

— Et Sorge me fera une scène ter- 
rible: Merci bien! J'aime encore 
mieux me priver du plaisir que jé mé 
prometthis pour une bonné ‘heure ‘en- 
core Mais je me demande pourquoi, 
au lieu de vôüus rénvoyer tout de sui- 
te, Serge ne vous! laisse pàs tranquil- 
lément jé! On dfrait qu'il a hâte de 
se C'ébarrasser de vous! 

Lise ne répliqua rien et'äbalséa ses 
paupières sur ses yeux fatigués: Elle 
se séntait en ce moment si lasse et 
si faïble«qu'fl lui semblait voir a 
mort toute proché, Quelle délivran- 
ce! Et personne ne la  vleurerait, 
sauf peut-être Sacha, ses femmes de 
chambre et la vieille Madia. Le prin- 
ce Orvwuanoff serait ‘le premier à se 
réj'uir de cette  snilütion, puisqu'il 
devait juger impossible maintenant de 
pétrir à son gré cette jeune rebelle, 
et qu'il ne pouvait supporter une fem- 
me malade :—- même lorsqu'elle ne l’é- 
tait devenue que par sa faute. 

XI 

Le conte Barowsky quitta ,Kultow 
le surlendsmain. ‘Lydie avait en vain 
a‘ployé pour ln toutes ses grâces 
Un mariage avec ce parent jeune, Fe cj 
che ét distingué lui souriait beaucoup, 
d'autant mieux qu'il lui aurait permis 
d'éthappér'} là lourde tutelle de son 
frère. Mat Michel n'avaif paru rion 
comprendre. Il avait pérdu; quelques 
anuées auparavant, une jeune femme 
très almée et ne songeait aucunement 
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» de Spencer n'est plus!des gr re à las am- 
re 
ait comprendre”. historiques, synthèses de règles, | cou cladifications. | Alfachons- 
demni-jouz et de lh-peu-prés. {tableaux synoptiques# et résu-| quelle est Ja fonction des mots, 
; 4 it, de pure race fran-li ce qui constitue la trame de !çoilà ce qû'un enfant doit 'ha- 
L' | 
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à l’unlyse pour le consacrer à ! vous plait:il? 2 pourquoi? Faites 
is. Sinous voulons y réus- 

tions, c'est s'écarter de la tradi- | perisez. — Les élèves Paressoux 
re que, les Francais _eux-mè- 
ténacité:{tre chose que des esprits fr: än- | barbouiller quelques pages 

n'assouplit pas autant l’intelli-| peut pas indéfiniment sacrifier 
cause. j 
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Voilà l'esprit français, fait de | synthèses de lois; questionnai-| nous au principal, glissons sur 
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Fisher et Cecil ‘parlant exclusive- 
ment français perdant un pareil. dé“ 
bat démontre. jean nul pois. 
dans lé monde diplomatique, com 

parmi les gens cultivés, on dit que 
le‘fransais est, aù fond, la langüe 
la plus claire, la plus intelligiblé 
la plus précise de toutes. Dans ün! 
tout récént article à l'Action fan 
caise, le R.#P. Adélard Dugré, S.} 
cite ces paroles d'un Jésuite anglais: 
versé dans les études philosophiques, 
qui-disait à propos des théories up6- 
-]cieuses de Spenser: “Ls-philosophie 
de Spencer n'est plus dangereuse, dangereuse, 
maintenant que Îles Français nous 
l'ont fait comprendre”. La clarté 


[du- français s'impose aux esprits wi: 
esiüh 


tant soit peu déliés, * C' point 
à faire remarqüer à ceux des nôtre 
qui sont trop portés vers l'enseigne- 
ment prématuré de l'anglais à l'é- 
cole or 2e mA ul. GP. 
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Dore un catéchisme fait sur 
le deuxième cofÿmandement de 


Dieu uñe fillette de treize ans 


dont 1: père : Avait.:.constam- 
ment ‘des paroles :de blasphè- 


mé à la bouche,:avait bien re: 


tébu l'exhortatiôn du prêtre : 
“Mes enfants, ur ditik, lors- 


que vous ne re Ma Sa rom 
fres-injurés-e 
que vous éitendez praférer con 


ire Dieu-et-s0h-s4iRt-nent + 
faut des réparer par des perche 
l'ariour, et dire tout bas: Mon 
Dicu... moi. jebvous aîné et 
je vous bénis dée.tloul :mon 
coeur?!" 

Le père s'apcrcevant un jour |’ 
pue sa file murmurail tout bas 
‘les paroles, ttndis qu'il se lais- 
sait aller à sa funesie habitu- 
.de de jurer, voulut absolmmnent 
savoir ce qu'elle disait. 

L'enfant, pressée, ‘lui avoua 

oïvtiment ‘qu'elle demandait 
arcon pour lui au bon Dieu. 
-n protestant de sônmamôur, ef 
lui répéta sa petite formule. ; 

Au Heu de se fügher, lé père 
‘emeurx pensif. #i 
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4 à l'enfant, que jai be aucoup 
Jensé dtoi au cours de la jour- 
1ée, en entendant, à l'aielier 
nes camarades de travail dire 
ies gros mots le long du jour! 
Tu aurais eu de quoi répéter 

OUTKe nt:-Mon Diou, je vous ai- 
me! Pardon-pour ceux qui ne 
ous aiment, pas! Fh bien! j'ai 
tait comme toi..." 
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dulés et drensés sur la” tête, quel- 
que lady -au fin profil, les mèches| : 
tirées sur le front et cachant les] qu 
dreilles, tandis que plus loin un é- 
crivain célèbre montre sa fidélité à |“ 
la tradition nationale anglaise en 
arborant Ia: coiffure ‘en nid d'oil| | 
u'’.… Indécision, éclectisme... 
La seule: chôse qui soit sûre à 
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LES GAGNANTS 
ler prix—$400. M, Louie. Cheyrion, 882, rue Saint-Jean-Baptiste, 
Saint-Boniface, Man. 
2me prix—$300. Mile Blanche 82, Hamel, St-Boniface, Man. 
%me prix—$.00. M. Magloire Remil 146, De Lamorinie, léresit" 167 
‘Ame prix-$1.00. Mlle Bernadette Halde, LaSalle, Man. 
S5me prix=#100. M, Marc Souyri, Dunrea, Man. 
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